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LE REVEIL DU NORD 
ls*. rua d* Paria. LUI*. — Téléphonée 4TLM «LBT. «TUaV LA PLUS FORTE VENTE DE LA REGION U. bout. PAJUB (m. 

155 avions anglo-américains abattus L 
au cours de violentes attaques contre 

BERLINWIENER NEUSTADT, AIX-la-CHAPELLE, LA REGION DEVIENNE, L1TALIE 
et les territoires occupés de l'Ouest 

En Italie, la grande bataille défensive, livrée par les Allemands, augmente en intensité 
L'aviation du Reich a bombardé des objectifs isolés dans l'est de l'Angleterre 

'offensive aérienne alliée 
contre notre région 

ne s'est point ralentie 
DES BOMBES ONT ÉTÉ JETÉES SUR DE NOMBREUSES LOCALITÉS 

DU TERRITOIRE FRANÇAIS 

Colonne allemande dans les boues du secteur de KANDALAK. 
(Ph. Graphopresse) 

marina 

•apita 
La nuit dtmlèrt, daa avlana ani iai t apérant iaalémant ant laté dt» bambaa >ur la «llla da Berlin La 

M mal, à l'auba, daa aviena da aambat rapide* altemanda ant da neuvetu efflaaeewiant attaqué daa eblaetif* 
iMléa dana l'aat da l'Angleterre. 

Genève. 25 — Sur la foi des rap-i Les démonstrations de sympathie 
porta émanant de nombreux té-| des Français en faveur du Maréchal 
moins, les Journaux suisses signa-'Pétain, l'écho que les campagnes de 
lent, au cours de ces deux dernières" propagande anti-anglaises et anti-
semaines, une ba-sse croissante de ! américaines, menées par Henriot et 

Quartîar Général du Puahrer, la. — La Haut Ooini—nilainant «Vas toroaa trmea» allemande» commu
niqua : 

En Italie, U grande batailla défensive augmenta an intensité grftee a la mita an ligna r*nteroee da 
formation» blindéaa ennemie*. L » attaqua* ant été riinuaaéai a l'oatrémlté da l'aile-eeeldentale «V* la téta 
da pant da Mattuna at un groupa ennemi débarqué déniera ratr» frant a été anéanti en aantra-attaquee. 
O'autraa dur* aambat* tant an aaur» au »ua-»»t d'Aprilla Daa deux esté» da «Materna, na* treupo* ant réutai, 
apraa un* lutta aaharnee, è aentanir at a verrauillar daa infiltratian* annemiea devant laa peeitlant oTartilla» 
ri*. De pulaaanta aaaauta lanaé* aantra Oi*t*rna m a i » par daa taraaa annamiaa aupérfaurea an nembre ont 
été rapauaaéaa an partie an aantra-attaqu** aprat daatruataan da 17 afcar*. 

A partir dt la régien de Littena, no» troupaa ea retirant, aanfarmamant aux ardree reeue. «ara t* 
n i n u l dan* I** centreterte mantagnaux paur y opérer leur lialaan avaa lat tarmathma qui aa tant reti. 
raaa du «aataur da Tarraaina vers la nard, maigre un* farta praatlan ennemie, laa meuvement» ta déroulant 
matnadiquamant. 

Dant la aeeteur * l tu* daa deux «été* d* Llrl. t'ennaml continue d'attaquer *>*o daa loreee «ultérieure* 
• t **ut»nu*a par d*a a m e u t e Ininterrompue» daa ahataaurt bambardiar* at da pu iauntu larmatient blin. 
•Mat. K M traupaa lui tnt teste» une oplmitr* réeittanee et ant «tanné laa paintaa d'attaquée annamiaa dan» 
fa raglan au aud-auaat d* t a n Qiavannl at da Ultra M «éhlaulaa blinda* ennemi* furent mi* nara da 
aambat au aaur* d* • • • apérathma. Dt neuvaaux taaaut» i rn imi l i aautanu* par daa efiart aantra "fadimanta 
aa aant affandré* avaa da lourd*» part»* paur l'assaillant. 

Dant la nuit du M au 14 mal, dat bâtiment» dt preteettan at da* ponton» armé* aie 
guerre ant coulé, dant la région maritime da Llveume, un torpilleur rapide ennemi. 

Sur le frant ariantal. an na *ignti* aueun événement ptrtituliar. Ainsi que nous l'avons dit, une réception des mineurs qui ont particiué au déblaiement Ion des récents 
Dana la laurnée d'hier et au aeurt d* la nuit dernier*, daa escadrille* angte-amérlaainaa ent exéaut* i bombardements, a eu Ueu mercredi matin, au siège de la Fédération du Sous-Sol. Voici M. BASTHZ, 

plu»l*ur» tttaqu** terreriatet. Laa fartât da la défont* antiaérienne allemand* ant détruit 13t tvient enne- i Président de la Fédération du Sous-Sol, prononçant une allocution. 
mit dant 11 s bombardier* quadrimoteur», t» autrtt apparaît* ant été deatendu* au-dettu» dt l'Italie at daa I On annonce, d'autre part, que 320 mineurs du Sord et du Pas-de-Calais sont arrivés à CARMEAUX. 
territaire* aaaupéa da l'Ouiit. , d o n j Ie xarn. où ils ont été accueillis par le Directeur général des Mine* de cette ville. tPh Sipho) 

Au eaurt dt taa attaquaa axéeutéee d* Jour tout un* forte prouction de ahaaaaura, Berlin Wiener- — - . -. — . , . , ., 
N»u«t»dt *t plueteure laaaiitéa da ta région de Vienne ant été teueheee. Aix-la-Chapelle fut rebteetit oTune I L'offensive aérienne de» Ailles fois bombardé. Port heureusement, restaurée il y • 
attaqua terreriat* nocturne da l'avlatlsn britannique DM dégât» *t da» part** parmi la population alvila sur le Nord et le Pas-de-Calais ne i; n'y a pas eu de victimes. partie détruite. 
•nt été provoque* prinaipalement dan* laa quartier* habitée de la aaplttlt ^u Reien *t d'AIx-lt-Chtpellt. l 'en point ralentie au cours de an La veille, plusieurs localités du, p,,.^ e v l t e r lej-rti de la vie a ûew 

journée de Jeudi. iCambrésis avaient été mitraillees.l lean, ^ ^ ^ population abandon-
Pendant toute la matinée, d'lm-i On déplore, au iota», un tue et! n e ^ serwees préfectoraux ont 

portante secteurs ont été en alerte.: un certain nombre de blesses dont l a ] ' c e u n ^ppçj a u x commerçants 
En certains endroits, celle-ci débuta plusieurs sont dans un état grave.]et { o n t évacuer méthodiquement 
aux environ» de 8 heure» pour nei r M A D T C I C DlCCCfC le» femme» et le» enfant» de cer-
cesser que vers 13 heures. O mUMO, 1J DLLOOLO j u i n s „ , . , „ „ . menace» ver» la caro-

Par contre dan» l'après-midi, ce, r.»»jc IL? UllEIITIEIIIUilC pagne Orléanais* qui ne pourra plus 
fut plu» calme. L inclémence du' UArld Lt V A l Z n U t n î W l J ,<je c e fait recevoir aucun a u » 
emps et le vent viole»-, empêche-1 D , e valenciennois. une ne- évacué d aucune autre région, 

rent, vraisemblablement joute» in- r , e c o m m u n e q u i - t .ouventest „ 
M r e ï fois le point de mire de» aviateur» \}M comtBUDe de Seine-et-Oise 

deux ans eat an 

Evolution de la mentalité françaiseLu *avfa tnui- ! Les 4a»°nais •«««?*"« dans les boulangeries 
Paris. 26. — Une circulaire du 

ministère du Travail au »ujet du 
iravall de nuit dans les boulange
rie» et pâtisseries, déclare qu'aucun 

l'anglophiiie dans 1 opposition fran-Oéat. ont trouvé parmi la popula- autre travail que celui de la paoi-
çaise. On souligne que les attaques 
terroristes de ; aviation anglo-amé
ricaine contre la population civile 
sont la cause de ce changement. Le 
Journal * S. Galier Tageblat» re-i mictions occasionnées 
prend le fait dans un éditonal. édi-| avions anglo-amencains 

tion sont des faits entre lesquels 
on ne saurait passer. I 

* L'atmosphère e s France, prise 
dans son ensemble, après les des-

par tes 
présente tonal extrêmement suggestif duides analogies avec celle qui régna 

fait que l'auteur de l'article fait à l'époque de Dunkerque. * 
surtout fond sur les déclarations del Rouen, la vieille cité respectable, 
représentants notoires de la * résis-lest un tas de cendres. Tours, le 
tance*. Le revirement de l'opinionijoyau de la Touraine. n'a paa été 

cette fameuse « résis- j traitée beaucoup mieux. Orléans. 

îictuon ne peut être pratiqué 
Une majoration d» 36 % du ta-

lAire étant. obl*gau>u*a, ano 
paiement entraînerait l'application 
de» tanction». 

tance* est-devenue incertaine. I Paris ont reçu de» blessure» qui ontl 
ému profondément le sentiment desl 
foules Peut-on s'étonner des lorsl 
vque Pétain circulant dans les rues] 
de la cité martyre de Normandie, 
parmi les décombres et sur la place i 

loù fut brûlée la Sainte ineffable, aitj 
'reçu l'hommage vibrant de toute la: 
population dressée contre l'Anglais?; 

I S'ils débarquent. Anglais et Améri-i 
calns trouveront une France très; 

[différente de celle qu'ils croient-* i 

Nos BUREAUX et ATELIERS 
étant f ennés à l'occasion de la 

PENTECOTE 
« L E RÉVEIL DU NORD 

ne paraîtra pas 

APRÈS-DEMAIN 

La guerre aérienne 
a-t-elle amené la décision. 

SE DEMANDE UN JOURNALISTE ANGLAIS 

STALINE, 
maître du destin 

de l'Europe 
et de l'Asie... 

Genève, 2S. — On mande de 
New-York que dans une allocution. 
M. Joseph Kennedy, ancien ambas
sadeur des Etats-Unis à Londres a 
émis 1 opinion que la conformation 
future de lEurope et de l'Asie, dé
pendait en ordre prwcipal de M. 
Staline. 

Réception an Kremlin 
du représentant du 

c CoDSeil National Polonais » Genève. 2S. — Dans le < News rations aérienne» et sur la situa 
Helsinki 52 — Badio-MoacnuiChronicle ». M Cummings, un desition dans laquelle se trouvait l'avia-

annonce que Staline a reçu le plé-iPlu» eminenta Journalistes anglais,|tion du Reich. Or, conclut Cum-
nrpotentieire du soi-disant Conseil! déclare sans ambages que les peu- mings. les «0 Jour» dont parlait la 
National Polonais, qui fut nomme pies anglais et américains « ne 
par Maratzki et qui est hostile au! voient plus clair » dan» le» lnfor-
Oouvernement Polonai» exilé a:mations qu'où leur sert à propo» 
Londres Assistaient à la récep-lde» résultats de la guerre aérienne 
tion. M. Molotov et le Président du i" de la situation dans laquelle se 
Comité de Patriotes Polonai» en | trouve l'aviation allemande. 
Union Soviétique, Wanda Wassi- ** u m * r s 1 9 4 4 scrit-il, une per-
liew«ka. Radio-Moscou ajoute que!»onnalite en vue agissant en qua-
les enireuens se sont déroulés dansl'ite de porte-parole du Mmistere 
une atmosphère amicale. américain de l'air, a déclaré dans 

t a - une communication destinée au pu-. 

I I S TITRES D E I l A T l O N r f t f n ^ l X ^ u e , 1 f ta^„ri .avorrbie. é t^! DANS LA NOUVELLE ARMÉE 
DES PRISONNIERS | E Ï Ï ? S t n ^ T 5 " d é c l s t o n l FASCISTE 

Part» M - Pour faciliter la déll- Dfpu'* l o n i P 0 """] 1 l e l ° u r n a l G™»™1 Quartier Général Italien. 
~ZZl.SL 7i,ïZ AÏ ra „ „ 1 anglais, nous avon* été assaillis par— Profitant des diapositions du dè-
Î H ! ^ rdapamTqTe^!!Lnf.Av i , .1^c . , l! f^S^Ë^SfS^m * Duce. leur"a»7urant limpu 
présentent S cet effet dans les mai-

personnalité américaine précitée, se 
sont écoulés depuis plus d'une 
maine, déjà, les conditions météo
rologiques ont, en général, été fa 
vorables et où en sommes-nous ' 
- La guerre aérienne a-t-elle une 
né la décision ? 

LES ENGAGEMENTS 

ries, tous les prisonniers de guerre 
libérés recevront un titre de démo
bilisation. Cette fiche sera définiti
ve, si le prisonnier a été renvoyé 
dans ses foyers et provisoire, s'il 
est titulaire d'un congé de captivité. 

Genève 25. — On mande de Lon 
dres : 

t Dans son discours aux Commu
nes, M. Churchill a encore déclaré 
que l'Angleterre ne fournira plus 
de matériel de guerre au général 
Mikallovitch étant donné qu'elle 
s'était rangée résolument aux côtés 
' i ' Maréchal Tito ». 

"bpVInite U pouY7ec^orui*compï ï ï i : ! c h 5 i 1 1e i Z ^ J ^ t S t J S Z 
j traient volontairement devant .e» présentant militaire à Londres. De 

-'autorités légales italiennes, 7 500 c r t te façon, un contact étroit pour-
partisan» ae sont déjà Jusqu'à pré-ira s'étabiir entre lui et nous ~ 

la ville chinoise de Loyang 
Tokio. 25. — Le quartier général.nan. Le communiqué est ainsi 

impénal a annoncé Jaudi après- conçu : 
midi la prise de Loyang bastion de « A l'issue d'une offensive gêné-
l'ennemi dans la province du Ho- raie déclenchée Jeudi matin, nos 

troupes ont complètement occupé 
la ville fortifiée de Loyang. un des 
principaux pointa dana»! éea-troa-
pes de Tchoung-King dan» la pre
mière rone de guerre. Déjà avant 
l'offensive, no» troupe» avaient en
cercle la ville. L'ennemi a perdu au 
coura de ces opérations 2 000 morts 
et plus de 4.000 prisonniers. Le bu 
tin se compose de 15 canons et en 
viron 800 fusils et mitrailleuse». 

Cette attaque sur Loyang fut 
conduite avec une célérité particu
lière afin d'empêcher l'ennemi 

ne». M. Churchill a encore déclaré d'appliquer le système de la terre 
quèn ce moment, le gouvernement brûlée et d'épargner ainsi dan» la 
anglais ne pouvait encore rien déci-l mesure du possible, cette vieille 

Churchill a iwîté 
de Gaulle 

à venir le voir 
Genève 25. — On mande de 

Londres : 
< Dans son discours aux Commu 

der quant à Va question de savoir 
le Comité français d'Alger de

vait être considéré comme repré
sentant légal de la République fran
çaise. 

En parfait accord avec M. Roo 
sevelt. a poursuivi le premier mi
nistre. J'ai invité le général Dé 
Gaulle a venir me voir prochaine
ment à Londres 

Un télégramme de M. Duff Coo-
per, notre représentant à Alger 
m'apprend que le général s'est « dé
claré ravi » de mon invitation et 
qu'il sera heureux de se rendre en 
Angleterre. J'espère que M. De 
Gaulle sera accompagné par quel 
ques membres dt- son gouvernement 
de façon que nous puissions réexs 
miner toute la question. Quant aux 
rapports ang o - soviétiques. M 
Churchill a déclaré que jusqu'à pré 
sent rien ne s'était produit qui fut 
de nature à faire regretter par 
l'Angleterre d'avoir conclu un pacte 
d'alliance de vingt ans avec les co

direction est le long du secteur occ. 
dental de la vole ferrée de Lunghai 

ville des dévastata<1ons de 
guerre. A cette attaque contre 
Loyang ont également participé 
des formations délite de réserve 
qui avançaient en direction sud de 

sons les bonées . . 
ux *• sons d'habitation détruites. _^ _ „. A 

_ I Versailles. 25 — Des avions 

Plus de 50 mort* 40 m0rt», 50 blessésX^nï^Jïg& ^ 
'du nord-ouest de ls Seme-et-Oise. 
On compte douze maisons entière» 
ilient" détuulues et J J W trérrcanxs 

Paris. 26. — On preci»e que ia d'autres endommagées. 
Le préfet de Seine-et-Oise s'e»t 

rendu sur les lieux pour prendra 
toutes dispositions en vue de venir 

dans une ville 
des Flandres 

à Boulogne-sur-Mer 
ville de la région maritime qui 

I été bombardée hier est Boulogne-
Malheureusement. le bilan desur-Mer Le bilan provisoire de cette 

cette journée est beaucoup pluaiattsque accuse 40 mort» et 50 b-ea- J£ ^de^mTstntetres 
grave que ceux des Journées précé-sés .. 
dentés. r t i i i c l ' é i l l l >VAUltr DANS L'AIN, L'YONNE 

ET L'AISNE 
Déjà pour la région maritime, 

nous avons annonce dans nos édi
tion» d'hier, un chiffre impres
sionnant. Il s'agit de la ville mar
tyre de Boulogne-sur-Mer, ainsi 
qUr?D 'f V ,T'^SJLiw? 1 ?. ' , . -ataioât aitaqué une localité de l'Ain 
a. ï1 ï - ^ i * ! ' ^ q v w ^ « ' Aux premières nouvelle», on 
ne s allongeât point. Le sort en a, * i Yonne, dans une localité 

Paris. 
après-midi. 

— Par deux lois nier 
les Anglo-Américains 

décidé autrement et un ville desl également bombardée on compte „ Flandres a. de nouveau, été pro-j^ m o r U l w w b l e s 8 M U n Jec. 
la province de Shansi et ensuite enilondément meurtrie par un bombar-|tlle B endommagé une église du 

Les U. S. A. 
ont suspendu 

leurs fournitures 
à la Turquie 

Amsterdam. 25. — Selon une in
formation parvenue de Washington 
à l'agence Reuter. M. Stettiniua a 
confirmé que les Etats-Uni» et la 

^facteur Pd"mirJn V n » * } e . t u » ^ % B £ f t ™ ^ - - ^ « « « " f » 
^re la t ion» entre I^ndres et ^ \ ^ ^ S S t l S S ^ ^ 

L'Angleterre s'est rangée 
a u côtés de Tito 

QUATRE ENFANTS TUÉS 
PAR UN ENGIN EXPLOSIF 

quie et à effectuer dans le cadre de 
la loi « Prêt et bail » 

Versailles, 25 — A la suite du 
bombardement effectué ce maim, 
par l'aviation anglo-amencaine sur 
une petite ville du nord ouest da 
Seine-et-Oise. les équipes de ia dé
fense passive ont dégagé des dé
combres douze nouveaux cadavre», 
ce qui porte à vingt-trois le total 
des mon» pour cette commune. 

On cramt que d'autres personnes 
ne soient encore ensevelies. 

En outre, on compte une vingtai
ne de bleasé» dont certains sont dément. IXHIe siècle 

Aux première» nouvelles on ap j D a r ^ iAisne. dans une cité ou-ldâns_"un"étât 
prenait que 54 personnes avaient v n e r e o n c o m p t e 6 m o m „ m , ™ 
été tuées et qu'un grand nombre,vingtaine de blessés, 
d'autres étaient blessées. 

UNE VILLE DE LA SOMME 6 morts et 21 blessés 
dans la banlieue lilloise 

La région lilloise a été bombar
dée et mitraillée en fin de mati
née par des avions alliés qui ope 
rèrent en piqué 

Résultent navrant : 6 morts, 21 
blessés parmi lesquels des person 
nés faisant partie d un convoi fu
nèbre. 

La veille, on eut à déplorer deux 
morts et deux blessés. 

Cambrai sous les bombes 
Mercredi, su cours d'une longue 

alerte. Cambrai a été une nouvelle 

133 tués à Tours 

Le mythe de la France seule 
slogan qui, pendant trois ans s'op
posa à totuvre constructive de ceux 
qui voulaient le redressement de 
leur patrie. 

Slogan mensonger et plein d'as
ti M'V t DII1C liai CiîirtâT P*-1™*»"* ".f00} a*J* jusqua pré-ira s'étabiir entre lui et nous. Par; face qui devait plaire à tous les par les démocraties capitalistes. 
IL fi I A rLUO Utl JULUAI sent, présentes devant les mstancesliant ensuite de la question polo Français qui ne devinaient pas le Avions-nous tort lorsque • 

CINQ FOIS BOMBARDEE 
Dans une ville de la Seine-Infé

rieure, bombardée vendredi dernier 
on a retrouvé de nouveaux cadavi 
au-dessous des décombres, ainsi 
nombre des victimes est actuelle
ment de 33. 

Une petite ville de la Somme a 
subi 5 bombardements au cours de 
ces derniers Jours. 

DEGATS IMPORTANTS 
A BEAUVAIS 

Paris. 26. — Beauvais a subi hier 
deux raids successifs qui ont pro
voqué des degàts importants. 

5 0 TUÉS A LYON 
Paris. 26. — Au début de l'après-

midi d'hier, le» Anglo-Américains 
ont bombardé Lyon. Le premier bi
lan est fixé à 50 tués. 

2 1 MORTS, 6 0 BLESSES 

léfions point dupe». On nous ap-iET 4 0 0 SINISTRÉS A TOULON 
pela traîtres. 

Nous étions et nous sommes res
tes les adversaires résolus de la re
mise en servitude de notre patrie 

A Tours, le bilan de l'attaque 
aérienne du 20 mai s'élève à 133 
mort». 

Les obsèque» de 115 des victimes 
ont été célébrées hier matin. 

prisonniers, près d'Enual 
Epinal 25. — Dana l'après-midi 

du 11 mai dernier, des bombardiers 
anglais ont attaqué, à Epinal, un 
camp de prisonniers de guerre où 
se trouvaient alors environ 1.500 
Hindous Une cinquantaine de bom
bes tombèrent sur les bâtiments, 
causant d import ant» dézàta. Les 
travaux de déblaiement étant diffi
ciles on n'a Jusq i à présent retiré 
des ruines que cinq cadavres seu
lement, mais on pense que quatre 
à cinq cents morts sont encore en
sevelis 

Le 22 mai. lois d'une nouvel)» 
attaque de bombardiers anglais, 
l'Infirmerie du camp a été atteints: 
90 Hindous blessés du premier rasa 
y étaient hospitalisés Plusieurs fu
rent tués. 

"H Les bombardements en Belgique 

ALLEMAND A ROME 
militaire» compétente» du Piémont 
Ce chiffre s'accroît sans cesse et 
est très conséquent également dans 

Berne, 25. — Dans une informa -ils» autre» province» D» nombreux 
tion sur la situation actuelle à ancien» t maquisards » se «ont en-
Rome un correspondant de lagen-i«s»jés immédiatement dans les 
ce télégraphique suisse déclare t*s>|[î0** d e , » ««"««s armée répj-

Orenoble. 26. - Dans llsère, près j tellement : * A l'heure actuelle ***»* '• fasciste. 
de 8alnt-Jean-de-Maurienne quatrejon ne voit plus à Rome aucun sol-
Jeunes enfants s'amusaient avec iui|dat allemand même le» militaire» 
engin explosif non éclaté ; ils firentiqui se trouvaient en convalescence-
manoeuvrer le détonateur et ont!dans la Ville Eternelle ont été diri-
tous quatre été tués spr le coup. ges sur d'autres localités. 

Paris subira-t'il le sort 
des grandes villes allemandes? 

Marseille. 25 — Dana le * Petit 
Marseillais ». M. Roger Delplanque 
envisage le» possibilités de débar
quement allié sur le» cotes françai
ses. Selon lui. il y a de bonnes rai
son» pour que l'opération soit ten
tée sur la partie des cotes occiden
tales située» entre le Cotentin et 
l'embouchure de l'Escaut, du fait de 
la faible superficie des plan» d'eau 
à franchir, de la proximité des ba
ses navales et aériennes de départ 

Et Paris, interroge 
l'artiete » 

Osas W 

1 auteur de 

cours des opérations. 

comment douter que les Anglo-amé
ricains s'efforceraient datteindre 
Paris dans le minimum de temps ? 
Mais à quel prix Pari» sera-t-il con
quis, dan» l'hypothèse d'un investis
sement de ls capitale ? 

Ne subira-t-on pas ie sort des 
grandes ville» allemandes telles que 
Bernn, Francfort et Hambourg 
Aurons-nous le spectacle d'un Paria 
en ruines, livré aux épidémies et à 
la misère T La civilisation et le pays 
courraient là un tel péril que de» 
génération» ne suffiraient pas à 
une restauration si la paix n'inter-
venait à temps, s 

5 0 SCIERIES AMÉRICAINES 
DOIVENT CESSER 
LEUR ACTIVITÉ 

Stockholm 25 — Une Informa
tion c United Press » parvenue de 
New-York au « Dagtns Nyhcter » 
signale que plus de 15.000 ouvriers 
de scieries se sont mis en grève 
dans les Etats Américain» de l'Ore-
gon et de Washington pour des 
questions de salaire». La grève 
oblige 50 aciérie» des environs ds 
Portland Seattle et Tacona. à sus
pendre leur activité. 

SOLDATS rr OUVRIIRS 
VAINCRONT 

UN ATTENTAT 
A BONSECOURS 

Bruxelles 26. — Mercredi après 
midi. M. Augustin Crunel, habitant 
Bonsecours. s été abattu par 
terroriste Ls victime était mem
bre du mouvetne 

naiae. le premier ministre a decla-.pKee 
ré : « Depuis tout un temps déjà Après Montoire, la France ulcérée 
J'ai ml» personnellement tout eo! par la défaite, soumise à une ooeu-
ceuvré » et M Eden me secondé i pation qui créait une charge pe-
dans mea efforts pour rétablir les j santé et un rappel permanent de 
relations entre le gouvernement tu-,la catastrophe où elle avait sombré. 
vtétlque et le comité émigré polo
nais à Londres Toutes nos détnar 
ches sont cependant restées sans 
résultat. Je le regrette profonde 
ment a poursuivi textuellement M 
Churchill, et nous devons nous 
efforcer de ne rien dire qui puisse 
être de nature à rendre un rappro-
chainement plus difficile encore à 
l'avenir. La pierre d'échoppement 
reste toujours si la Pologne est 
amenée à devoir abandonner des 
territoires dans ces régions, elle de
vra obtenir des compensations sur 
le dos de l'Allemagne 

Nous devrons saluer tout accord 
entre la Pologne et l'U R 8. S. 
quelles que soient la façon et las 
modalités qui ont présidé à son 
élaboration. 

Dans l'entre temps, les rapports 
entre ru R.8 S et le Comité émigré 
polonais sans resté* les mêmes *. 

EXÉCUTION CAPITALE 
A MARSEILLE 

Marseille, 36. — La cour martiale 
de France siégeant à MarsetUs a 
condamné à mort un chef de bande 
communiste qui avait tenté d'atta
quer un bureau marseillais de feuil
les d'alimentation. La sentence a 
été exécuté* peu de temps après. 

crut qu'il était possible qu'elle se 
relevât en refusant de suivre la po
litique qu'imposait le geste du chef 
de la nation meurtrie saisissant la 
main que lui tendait Adolf Hitler 

Par orgueil, par patriotisme om
brageux, une majorité prétendit que 
la Franc* devait agir seule. D'autres 
interprétant le slogan mensonger 
comme la volonté de veiller aux 
seuls intérêts de leur patrie, se joi
gnirent à eux et mordirent à l'ha
meçon. 

En réalité, les propagandistes vou
laient avant tout écarter la France 
de la collaboration avec l'Allema
gne, c était U plus pressé. 

Puis, avec une astuce égaie, pa
tiemment, opiniâtrement ils écar
taient la France de l'isolement dan* 
lequel elle croyait trouver son salut 
pour la pousser dans le clan iudéo-
maçonniqué, 

La prolongation de t occupation, 
les événements militaires satanique-
ment exploités servaient à consoli
der ls camouflage alors qu'en vé
rité oe n'était déjà plus « la France 
seule ». mai* * la France avec se* 
anciens atHé* ». Fuis aggravant i* 
mal, on t adjoignait le Boichetnsme 
qui devait tout absorber. 

Pat è vas. nous avons suivi tous 
les progrès de la manoeuvre. Nous 
avons lutté tant trêve parce que 
noué avion* la claire vision 4a* buts 
poursuivi* par lot farouche* enne-

Pari», 26. — Vers midi. hier, 
ville de Toulon a subi un raid qui Bruxelles. 25 — Le mercredi 24 
a provoqué 21 morts On compte, mai. une commune près de Vervieri 
en outre. 60 blessés et 400 sinistre? • été attaquée par des bombardiers 

Châlons-sur-Marne 
et Soissons 
bombardés 

aiigloeméncaln» Jusqu'à présent 
on a dénombré 14 tués. Une disait» 
de blessés graves ont été transpor
tés dans le» hôpitaux De plu» am
ples détails concernant le» dégAta 
causes lont encore défaut 

Pendant la nuit de mercredi à 
Jeudi, une commune des environs 
de la capitale H été l'objet d'une 

Paria 25. — Hier après-midi. ! attaque aérienne anglo-américatr» 
c'est Chàlons-sur-Mame qui a éte " 
1 objet d'une violente attaque Au 

déjà' 

nousi 
poussions nos cris d'alarme ? Pour 
en luqer. ie demande à mes lec
teurs d'examiner de bonne foi et 
sans parti-pris ce qui est advenu ù 
cette « France seule » 

Le» Juifs ont repris petit d petit 
toute leur influence perdue dans les 
territoires qui échappaient au con
trât* de* Européen*. En Afrique du 
détruit* toute S T Î de,,tecSon*"ean!c'e8t Chàlons^ur-Mame qui a ete II n'y . toutefois sucune"VleOmS 
"pprimanl le.cuÏÏZresT a£ntaoe«> ob*e t d ' u n e v l o k n t £ a l U W , u e ^^ d*P!orer magre que oe norabrausé» 
.eTTu'ils vavaieTt a c c a ^ s s ^ S l P T ™ * » « * ? . ° n . , ï ï n ? d e wlJai* ^ ^ ^ "'* M ™ " * 
indigènes sont levés en masse p o u r l ^ f ^„ m /" l* e,i a",t,f,nt

rf
d' ,»S**1 Pendant la même nuit une osen-

aller se battre pour une cause anti-LA„U , ? ? " £ , ? ! '? 2 i , . ^à^ment m u n e rur*1<> P ^ d'Anver* s « * 
française, pro-juive et pro-capita- J ^ £ D ^ d é ^ " M ' *«alement,botnba';dée. Jusqu'ici a i siarnale U 

Csf-ee cela le* intérêts de t !o / " première» neure» ae la ma-
France seule T » Est-ce pour « (0|tlnée. des cadavres avs'.ent 
France seule » que sont sacrifié^*1* dégagées des décombres 
le* dissidents opérant en Italie T\ A r\ t -
N'est-ce pas plutôt la France en-l A U r l e a n s 
chainée. aveuglée par le bandeau I A Orléans, après le dernier botn-j 
de la haine contre l'Allemagne quil oardemeni on comptait 150 moru.l Bruxelles. 25 - Jeudi matin, 
est poussée rer* la ruine et i'a*»eT-lmais ce sont 275 personne* qui ontliagglomératlon bruxelloise a été 
vtssement qui doit s en suivre tooi-i trouve la mort à la suite des atte-l bombardée par da nombreuses for-
ottement j \quea de l'aviation anglo-americsine. mations de bombardiers anglo-

the. LaFran-\m t , ^ < o u r e américains opérant en plusieurs ra
il fsut ajouter à ce* chitlre*. gués. De plus ample* détail* matv 

pluaieurs corps qui sont restés sons'quent encore 
les ruine» De nlu» U v a une L* Orand-Oharlerol a étalement 
soixantaine de blessé» e-é attaqué dans le courent «s la 

Les deux tours de ls cathedia.el matinée par de» avions 
d'Orléans ont éte gravement at-!rtcaln». 
teinte» Les coupoles de cuivre qui 
coiffent le sommet ont éte souf-i 
fiée». De lourds porte-pied qui oe 
sont détachés ont crevé h» couver- ,»,_,, „, _ , , . , _ , - . ^^ ,.„_ 
é t r o i t e " " — ° e f * •" ̂  m U l t l p l Hné. 'ceV. 2 nuiT à ^ A » S & f t 

, 0 l t s
/ v w 11» nuit, d» vils combats 

Ls voûte du porche est entiers- ont «u heu *u tmmm 4 s 11 
ment effondrée st la délicate rosacé la Franc*. 

'disparition de trois habitants. 

L'agglomération bruxelloise 
bombardée 

ce «< rangera ouvertement et tant 
arriére-pensée dans le camp des dé
tenseurs de l'Europe, &est-à-dire 
avec les défenseurs de l ordre de ta 
dignité humaine et du travail, et 
elle vivra Ou bien, elle se soumet
tra aux bandits formés dans les 
camps de résistance, pour se retrou
ver, chargée de chaînes, sous la do
mination iudéo-capitaliste dissimu
lée sous les traits de* Thore* des 
Marte, des Bonté et des Grenier 

Voilà l'aboutissement du slogan : 
* la France seule I » 

A. LECLERCQ. 

ALERTE A BALE 

file:///quea

